
JOURNAL DEI'5TRUTTON UBLIUK.

contre les Iolandaïs. Il et espagnol et c.itholiquo, ce qui
prouve qi'on ne meurt pas plus Vite pour appartetir à cette
race ou à cette cîoyance,-Kaionai.

Le c.a au ln.-M. C'omîtarit r'hret, leifatipble tueur do
lionts, a vont "a vie à l'extermination des grands thlins, et, selon
les combinaisons, il en verra liii dans l'espace de cinq ans.
Le.ý 'Tevll est ravagé par " à W lions, sielon m nppirciations.
Claique lion co(lte en baul", chvre4. nviron 3,'4 tr. par an.
Svie mOyenle étant de trnte.'-inq ains. chaque lion cause un

domnage de ledp. fr. Gératdl avait fit d..s évaluations excé.
dant ie, clitl'res Il avait évalué le domrage annuel plr téte

de lion à 6ß,0 J t'r.. et à 10 mille fr. 0,le dommgie cau4e. ar le
lion sa vie durant. Quoi qu'il en soit, l'iznpeIt est excesif, et

s*conitnt Chtéret se propbofe nous aîl'ranehir de ce tribut.
D'autre part. le lion et la pnithère causent indirectement de.

ravages bien àutrenrŽnt dtesastroux. En vue d'loigner ces
fauves dangereux, I'Arabe a dé déboisé lit moitié de l'Algéte;
te n'et l'a. douteux. Et chaque aiée do noîuveaux incendulies
.'ont aIlulnes dans ce ni-ne but.

'routes ces eonsidérations ont détertininè' Constant Choret à
recourir A de nouveaux en-;ins de chasse. Comin moyen de
destruction r pondant à ses vues. il a adopté la cage aio. qui
ost de -on invention, ci dont nous allons takire une courte
dlescription

Les memxnbrures et barreaux sont en ter. Elle mesure 3m nîtres
de Iong, 2 de large et 2 de hauteur. Portéo sur trois roues un

Iont. d'un petit diamètre et à larges jantes, elle peut étre
véöhicuilée. mênme dans les terrains diffiles.

La partie upérieure s'ouvre à dent battants comme uino
mrnoire et se referme d'elle-nne à l'appel le quatre puisaunts
ressort- en acier qui se détendent au uindro choc. lies eram-.
pon mus par le mouvement d frilletire.ajettiaent les
battants des qu'ils sont retonbés et emprisonnent l'iiinal au
moment mnzne le la chnîte dans le piége.

Il reste à indiquer la ianière dont l'engin eýt disposé pour
capturer la bête féroce. e'. Algériens qmi kaveIt colmnt'nl est
creuSé et dixposé le ilo de A's é ','e) fenolt itî,emntît ul1e

idée, Car lu c ugo inventée par Chiéret r'rmplit e'x:ît'mnît l'oflice
de silo : 'eet pourquoi elle en a emprunte lat <ótonination.

Pendîant là nuit le troupeau tie 'Arahe est groupé auprès de
sa tent dan un parc circulaire formée par une haie tche

quz'saujati.,ent des picux et des blocs de pierre. Atu ceté
oppos à a tente et immédiatement au piedt do la haie est

creusé en terre ntii trou profond et (le formuo conique
À. cet etndroit la haie présente moins d'elévntion et plus le

thcilité. pour Caiat. Un y a iméiiagé une raine dépression
dlcrivmt i angle rentrant et prétant à l'eecalade. Le rôdeur

alff.mné dirige son attaque sur ce point préférable : d'un bond il
franchit l'obstacle et tombe dans le silo que la haio dérosait A

sa vue.
Si A la place du sil so,e trouve la c:ve on fer, l'anim'd s'y

précipite et heurte dans sa chuta les fils de fer tendus trans.
versa ement a l'ouverture e commandant une détente ;nunitét
les battants se referment violemin -nit et le roi des aninaux est
sot turnent enprisotiné conme une souris dans tmué soiriciér

A la dillrrence de ce qui se pratiquc. pour le .ilo, on n'a pas
besoin de tuer le captif pour s'en rendre maitre. La cage est
dégagée d-Ja terre qui ientoure et remplit dés lora l'ollice' d

wgon. Elle sert à tiporter 1 anitiml jusqu'à la iénageric
du jar.in zoologique.-D'aprà unt journalfranfais.

L erdil.- 1 y a do nos jours des gens qui se prollènent par
lebi rues, couverts les habits d'auîtrui achetés, il y a îeut.ître
deux ails, et presque 'conplèenient usés.', m.ils int gralenient
dus. L ]a viande et le t ain qu'ont consoninès ces gens, lepuis
la mrne époque, sont encore à leur débit dans les livres
(lu fournisseur. Sur les facture.s du ,bottier, de l'épicier,
du marchandl de bois et dle charbon, il n'y a pa ui seu1l
eou de payé in blanchieuse olle-mme, quii Vit au0 jour
le jour, est renvoyée chaque seinainle avec les promesses o C des
prtete tes plus ou moins habiles. Ces gens ont îles chevaux et
Ioivenît les meilleur, ns nmais ils ne rendent point le salut a

l'honte homme qui les ftit vivre et qui leur ôte respectueu.
senenît son chapeau. Ils ne sonat pas l'exco)tionî, h1ls4 l ils
sont le grand. nombre.-Extri d'un journal anglaiu.

--Philarète Chîaslos avait comminenceé i nr faire des v'er ,-.commen
tît le monide A la longue, il ùlait devenu si rebelle a la prn
.die <iu'il ne savait plus larliler un seul distique.
Il se montrait émerveillé d'un tour de prestidigitatio

p.oLtique qa'il avait tu er i Móry, un niro, chao Orlîla, le

doyen de l'Ecole de udoeine. On jouait, A remplir des bouts
riruê Le tour vint a l'auteur d'Ilemqui avait a aceoupler cet
quatres rimes:

9 urtdil,
Faite

l't ra.i'i es quet M"ry .stut improtid

l'n j ur de dleuti,
La vie est faite
l:i un clin l'ulil,
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